
maître, avec une grande vivacité. Mais, répond
le .petit mutin, vous dites que je gâte tout,
cependant, jen'avais pas encore fait de mal à
la-table; et pourne- pas vous laisser amentir,
j'ai dû en faire un peu

Ceanaître aurait:évité à. son élève toutes ces
fautes, et il se serait é àié à lui-mmer totes
ces leçonss'il avait parlé à son élève a;ec plus
d'exactitude.

Parents chrétiens, comprene aussi quepouž
réussir danla correction des défauts et des
vicesde vos enfants, il faut que vous soyez tou-
jours -semblaoles à vous-mêmes, dans la maniè-
re de les corriger. Il e parent gqi sont
quelquefois, à l'égard de leurs enfants, d'une
sévérité, excessive, et nieme révoltante. 1Alors
ces parents déraisonnables ne yï·ard ne4tab
lument.Plen, paé'"meeefautes leplu légè
res. D'autres fois, ces mêmes parents sont d'une
indulgenceolle, et tout-à-f4it ~ridioule ; alors,
1s pardionnent todiiiemles fauteës plus ira-
*VB.G- *Nen doutez pas, c'est là un moyen iifail-
lible de faunser le caractère es enfats en
faire de tristes sujets.t

Pour bien élever les enfants, il est d'une ab-
solue nécessité pour les parents de s entendre
entr'eux. sur la manière de les reprendre et de
les corriger. Si: d'un côté, la mère permet à ses
enfants ce que le père à cru devoir leur défen-
dre, ou si elle leur accorde. ce qu'il leur a refu-
sé, bien certainement, ces enfanfs seront très
mal élevés; et deviendront sûremént de
mauvais enfants. Pour l'ordinaire, dans ce
cas, :les. .enfants s'attachent à celui des deux


